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Depuis quelques jours, les discours des 
autorités à la fois médicales et politiques 
semblent rassurants. Ces dernières dé-
clarent non seulement la baisse des infec-
tions liées au coronavirus, mais aussi la 
nécessité de laisser la vie reprendre son 
cours. Pour cela, des mesures de déconfi-
nement sont annoncées par le Conseil fé-
déral. Ainsi, les différents secteurs écono-
miques et sociaux sont priés de reprendre 
leurs activités progressivement, tout en 
étant vigilants et en continuant à respecter 
à la fois la distance sociale et les mesures 
d’hygiènes recommandées depuis le dé-
but de la pandémie.   
La population a répondu  favorablement 
à l’appel du confinement et a contribué 
à la diminution nette de la contamination 
du virus. En effet, l’efficacité de ces diffé-
rentes stratégies et des étapes du décon-
finement, tout comme l’efficacité des me-
sures strictes sanitaires, dépendent de la 

responsabilité de chaque citoyen-ne. 
Pour laisser cette crise derrière nous et sur-
tout pour ne pas provoquer une nouvelle 
vague des cas du Covid-19, chacun est 
appelé à prendre davantage conscience 
de l’ampleur des choses en prenant sa 
responsabilité au sérieux et  à contribuer 
ainsi au bien-être commun. 
C’est ce que Jésus laisse entendre à ses 
disciples, au moment où il a été élevé au 
ciel : au moment de son Ascension. L’As-
cension se passe au sommet d’une colline. 
C’est aussi le sommet de l’école des dis-
ciples, que Jésus amène à passer progres-
sivement du domaine visuel à une dimen-
sion nouvelle et spirituelle. La succession 
des apparitions nous confirme bien cela. 
Et juste avant qu’il ne s’en aille physique-
ment, Jésus leur avait dit : "Vous serez mes 
témoins" (Actes 1, 8). Il veut que les dis-
ciples prennent leurs responsabilités dans 
ce monde : transmettre son message, pro-
clamer la paix, le pardon et l’espérance.
À leur suite, nous sommes appelés à 
prendre aussi notre responsabilité pour 
annoncer la présence de Dieu au milieu de 
nous en toute circonstance, pour parta-
ger sa parole pleine de vie et d’espérance, 
et pour tisser au quotidien une relation 
d’amour et d’amitié, à la fois avec Dieu 
et avec autrui. C’est dans cet exercice de 
notre responsabilité que nous pouvons 
construire ensemble un monde plus juste 
et plus humain, où chacun trouve sa place, 
où chacun entend la voix de Dieu qui ras-
sure, qui libère de la peur et qui conduit 
à une vie nouvelle, une vie en abondance 
dans l’unité de l’amour de Dieu et dans la 
communion fraternelle. 

L’Ascension du Christ, Pietro Perugino, 1510.
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PAROLE : Actes 1, 1-14 
Version Louis Segond

Théophile, j’ai parlé, dans mon premier 
livre, de tout ce que Jésus a commencé de 
faire et d’enseigner dès le commencement, 
jusqu’au jour où il fut enlevé au ciel, après 
avoir donné ses ordres, par le Saint Esprit, 
aux apôtres qu’il avait choisis. Après qu’il 
eut souffert, il leur apparut vivant, et leur 

en donna plusieurs preuves, se montrant 
à eux pendant quarante jours, et parlant 
des choses qui concernent le royaume 
de Dieu. Comme il se trouvait avec eux, il 
leur recommanda de ne pas s’éloigner de  
Jérusalem, mais d’attendre ce que le Père 
avait promis, ce que je vous ai annoncé, 
leur dit-il; car Jean a baptisé d’eau, mais 
vous, dans peu de jours, vous serez bapti-
sés du Saint Esprit. 
Alors les apôtres réunis lui demandèrent: 
Seigneur, est-ce en ce temps que tu réta-
bliras le royaume d’Israël? Il leur répondit: 
Ce n’est pas à vous de connaître les temps 
ou les moments que le Père a fixés de sa 
propre autorité. Mais vous recevrez une 
puissance, le Saint Esprit survenant sur 
vous, et vous serez mes témoins à Jérusa-
lem, dans toute la Judée, dans la Samarie, 
et jusqu’aux extrémités de la terre. 
Après avoir dit cela, il fut élevé pen-
dant qu’ils le regardaient, et une nuée le  
déroba à leurs yeux. Et comme ils avaient 
les regards fixés vers le ciel pendant qu’il 
s’en allait, voici, deux hommes vêtus de 
blanc leur apparurent, et dirent : Hommes 
Galiléens, pourquoi vous arrêtez-vous à 
regarder au ciel ? Ce Jésus, qui a été en-
levé au ciel du milieu de vous, viendra de 
la même manière que vous l’avez vu allant 
au ciel.
Alors ils retournèrent à Jérusalem, de la 
montagne appelée des oliviers, qui est 
près de Jérusalem, à la distance d’un che-
min de sabbat. Quand ils furent arrivés, ils 
montèrent dans la chambre haute où ils se 
tenaient d’ordinaire; c’étaient Pierre, Jean, 
Jacques, André, Philippe, Thomas, Bar-
thélemy, Matthieu, Jacques, fils d’Alphée, 
Simon le Zélote, et Jude, fils de Jacques. 
Tous d’un commun accord persévéraient 
dans la prière, avec les femmes, et Marie, 
mère de Jésus, et avec les frères de Jésus.Eglise d’Issor, Pyrénées- Atlantiques



Aujourd’hui, tout le monde sait que la terre 
est ronde et qu’elle tourne autour du soleil. 
Les notions de haut et de bas sont donc 
très relatives, à l’échelle de notre univers. 
Il n’y a pas si longtemps, on imaginait la 
terre comme un grand disque surmonté de 
la voûte céleste, à laquelle étaient accro-
chées les étoiles, la lune et le soleil.
Lorsque nous disons dans une confes-
sion de foi les mots "Il est monté au ciel", 
ils ne signifient plus la même chose qu’à 
l’époque où ils ont été écrits. Aujourd’hui, 
nous devons leur donner un autre sens.
Mais ces mots sont restés vivants parce 
qu’ils rendent compte de l’intuition fon-
damentale de notre double appartenance, 
de notre double identité humaine. Identi-
té d’en-bas, faite de terre, "enclins au mal 
et incapables par nous-mêmes de faire le 
bien…"  comme le disait Calvin. Mais aussi 
appartenance d’en-haut : "tu nous as faits 
presque semblables à des dieux" comme 
le reconnaît le psalmiste.
Car, être humain c’est avoir les pieds dans 
la poussière et la tête dans les étoiles ! Être 
humain, c’est se savoir désespérément 
faits de chair et s’émerveiller du souffle de 
l’esprit qui nous anime.
L’évangéliste Luc, qui est le seul à raconter 
l’Ascension du Christ, est aussi celui qui 
développe le plus le récit de la naissance 
de Jésus, sa descente parmi les humains.
A l’Ascension comme à Noël, le ciel s’ouvre. 
A Noël il s’ouvre pour que Dieu entre dans 
notre monde et devienne notre prochain en 
Christ. A l’Ascension, le ciel s’ouvre pour 
que l’humain puisse y entrer en grâce en 
Christ.
Dieu n’est donc plus étranger à l’obscurité 
qui règne au plus profond de nous et nos 
abîmes intérieurs ne nous empêchent plus 
d’être en communion avec Lui. Cela ne si-

gnifie pas pour autant que nous pourrions 
quitter notre responsabilité humaine dans 
le monde sous prétexte de suivre le Christ 
dans son élévation.
Même à l’Ascension, l’épisode le moins char-
nel de l’histoire de Jésus Christ, les témoins 
sont renvoyés à la réalité du monde : "Pour-
quoi restez-vous là à regarder le ciel ?"
Ce n’est pas là-haut que cela se passe ! 
Vous devez redescendre sur terre, accep-
ter de vous salir les mains, de vous tromper, 
de prendre des risques et de vivre pleine-
ment la vie qui est la vôtre dans le monde.
Alors, pour qu’en nous le ciel et la terre se 
touchent, il nous faut lâcher l’illusion de 
nous élever au-dessus des autres. Renon-
cer à le suivre là où nous ne pouvons aller.
Ce n’est pas dans les hauteurs qu’il faut 
chercher Dieu désormais, mais dans la 
confiance immense qui nous est faite d’as-
sumer de notre mieux nos responsabilités 
dans le monde, conscients de notre double 
appartenance, mais conscients aussi 
qu’en Christ, Dieu nous a rejoints jusque 
dans notre identité la plus humble. 

EN NOUS LA TERRE ET LE CIEL SE TOUCHENT...
Méditation de la semaine

Christophe Rieben,
diacre
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INFORMATIONS PRATIQUES, 
des numéros pour vous orienter

Pour toute question pastorale / spirituelle, vous pouvez appeler en tout temps :

SUR TOUTE LA RÉGION :
Nils Phildius, pasteur – 076 369 39 96
Philippe Rohr, diacre – 079 609 32 87

POUR PLAN-LES-OUATES :
Olivier Corthay, pasteur – 079 602 80 82
Ghebréslassié ("Ghebre") Teklemariam, pasteur stagiaire – 076 513 98 17

POUR CAROUGE :
Elisabeth Schenker, pasteure – 077 488 90 99

POUR LANCY GRAND-SUD :
ministres régionaux ci-dessus

POUR TROINEX-VEYRIER :
Christophe Rieben, diacre – 0033 6 71 66 52 75
Pour toute question pratique, veuillez appeler le diacre régional, qui transmettra : 
Philippe Rohr, 079 609 32 87

PRIÈRE : 
Voix que j’entends mais ne vois point,
Echo des témoins gravés sur parchemins,
Vous m’êtes porteurs de sa parole.

Visiteur inconnu du matin de Nazareth,
Petite Marie du :"M’advienne selon ta parole",
Vous avez donné visage à sa parole.

Déchiffreur inattendu du sens caché jusqu’à Emmaüs,
Miettes du pain rompu, annonce du festin attendu,
Vous voilà sens et signe de sa parole.

Nuée de Béthanie, promesse de l’Esprit,
Adieu à la terre, orpheline du mystère.

Voici désormais nos voix, échos de sa parole,
Et nos mains, désormais, berceaux de sa parole !

									         AMEN
Prière de Michel Wagner


